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Modèle maçonnerie [1,2]

Mécanismes représentés :

• Endommagement
• Frottement
• Asymétrie traction/compression
• Effet unilatéral
• Écrasement des blocs

Estimation des dissipations :

Modèle d’amortissement [5]
Les modèles de comportement non linéaires arrivent à décrire les 
dissipations en chargement cyclique. Pour des réponses sismiques, une 
dissipation complémentaire peut être observée.

Modèle d’actualisation 
de l’amortissement : 𝜉 = 𝜉0 + 𝜉𝑔𝑎𝑝 𝑉𝑖

Modèle d’amortissement 

global : ℂ = 𝑓𝑉𝑖
𝜉
𝑉𝑖 𝕂+ 𝛽𝕄

Contexte
Le comportement d’une structure sous chargement sismique est fortement lié à sa capacité à dissiper l’énergie sismique.
Numériquement, différentes sources de dissipations peuvent être considérées dans les modèles : (i) des dissipations hystérétiques à l’échelle du
matériau, (ii) des dissipations visqueuses à l’échelle de la structure.

Conclusions et perspectives
On observe une dépendance de la réponse sismique au travers du bilan énergétique au type de mécanismes non linéaires. Cette dépendance induit une
identification d’indicateurs de la réponse sismique utilisé pour les calculs simplifiés dépendante du modèle choisi. Il est donc nécessaire de représenter
au mieux les mécanismes en jeu et leur évolution.
Un modèle de comportement récemment développé pour la maçonnerie [1,2] permet de reproduire les dissipations et les couplages entre mécanismes
pour des chargements monotones et cycliques avec une identification des dissipations par mécanisme.
D’observations sur des structures composées de matériaux quasi-fragiles, le calcul de la réponse sismique nécessite d’introduire des dissipations
complémentaires non observées en chargement quasi-statique. En perspective, une stratégie couplant modèle non linéaire et modèle d’actualisation de
l’amortissement [5].
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Essai Anthoine (cyclique) [4]

Influence des mécanismes dissipatifs sur les indicateurs de la réponse sismique

On retranscrit forfaitairement le niveau de non linéarité observée par la structure avec la ductilité 𝜇 et le coefficient de comportement 𝑞.

Les indicateurs de la réponse sismique sont sensibles au type de non linéarité.

Définition des énergies à l’échelle de la structure

À l’échelle de la structure, l’équation de la dynamique intégrée donne le bilan énergétique

Ecinétique + Eamortissement + Einterne = Einjectée

La répartition des énergies dissipées dépend du modèle matériau considéré :

 𝒟 = 𝑌𝑖  𝑑𝑖 + 𝑌𝑐  𝑑𝑐

+ 𝜎𝑘
𝜋  𝜀𝑘

𝜋 − 𝑋𝑘  𝛼𝑘
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𝑉𝑖 = endommagement

→ Lien entre 
dissipations matérielles 
et erreurs dynamiques.

𝜉𝑔𝑎𝑝(𝑑)


